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La pandémie du coronavirus a provoqué une crise multidimensionnelle inédite touchant tous 

les champs de nos sociétés, bouleversant tous les paradigmes de notre époque, allant jusqu’à 

remettre en cause nos modèles et nos croyances. La sphère économique s’est aussi effondrée 

avec une crise inédite touchant aussi bien l’offre que la demande – mise à l’arrêt pendant près 

de 2 mois.   

La Métropole de Lyon, bien que forte d’un écosystème économique puissant et solide, n’a pas 

été épargnée. Des secteurs, hier pourtant robustes, comme le tourisme, l’artisanat, le 

commerce, ou encore les industries ont été les premiers à pâtir des conséquences de cette 

épidémie. Notre collectivité a su mobiliser rapidement et efficacement ses ressources afin de 

venir en aide à ses acteurs économiques à travers un vaste plan d’urgence d’une centaine de 

millions d’euros dont les objectifs étaient avant tout de soulager la trésorerie des entreprises 

notamment en exonérant les loyers des entreprises sur le parc de la Métropole et de ses 

satellites ou encore via le versement d’une prime de 1000€ dans le cadre du Fond de Solidarité 

National. Ce sont ainsi plus de 27 000 entreprises de notre territoire qui ont pu bénéficier de 

cette dotation solidaire entre les mois de mars et avril.  

Si nous avons su répondre à l’urgence et faire face aux impératifs immédiats, il nous faut à 

présent trouver des solutions pour demain et construire les fondations pour après-demain. 

Mais ces solutions devront prendre en considération les défaillances de nos systèmes mis en 

lumière par la crise que sont les limites de la mondialisation et de notre dépendance à l’égard 

d’autres puissances.  



Dès lors, il nous faudra favoriser les circuits-courts, reconstituer et sécuriser nos chaînes 

d’approvisionnement et de production locales, maintenir et encourager nos savoir-faire, nos 

activités novatrices, nos filières stratégiques. Nous devrons travailler davantage avec nos 

territoires voisins afin d’optimiser les coûts et les gains. Autrement-dit, il nous faudra soutenir 

une économie circulaire innovante d’une part parce qu’elle est une nécessité 

environnementale mais également parce qu’elle est, dans de tels scénarii, une nécessité 

vitale.  

 

 


